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NOTE IMPORTANTE AVANT DE LIRE 
CES CAHIERS^

par le Pere Libermann

Dieu seui soit lou6 et glorifi6 de toutes choses par son Fils 
bien-aim6 et par sa tr6s sainte Mere, la divine Marie!

Dans le temps que j'6tais a Rome^, je vivais tres retire et 
n avals rien h faire, j'ai tSch6 d'avoir une occupation pieuse qui 
pQt etre utile au salut de mon 8me et  ̂ son avancement spiri­
tual, ce dont elle a grand besoin. J'ai cru ne rien mieux choisir 
que la parole divine, que je me proposals de m6diter, en met- 
tant mes r6flexions par 6crit.

Comma ce qui me touche le plus dans toute I'Ecriture, 
c'est la parole de Notre-Seigneur J6sus-Christ dans son saint 
Evangile, j'ai done choisi le saint Evangile, et j'ai pr^fere celui 
de saint Jean, qui m'a toujours fort touche, parce que notre 
diyin MaTtre y parle presque toujours et nous y instruit des 
verit6s les plus profondes, les plus int6rieures et les plus capa- 
bles de toucher une §me.

La manidre dont je m'y prends pour lire cette sainte et 
adorable parole, est de chercher  ̂ p6n6trer dans le fond le 
plus intime et le plus simple de notre divin Sauveur. Je ne 
prends jamais un sens d6tourn6, mais je t§che d'aller droit la 
ou Notre-Seigneur a voulu en venir directement. Je m'efforce 
We me rendre compte de tout, et de p§n6trer dans son adora-

’ Nous n'avons retenu ici que quelques paragraphes de cette preface.
 ̂Frangois Libermann 6tait arriv6 d Rome le 6 janvier 1840 et ne devalt 

retourner en France que le 8 janvier 1841. II commence le Commentaire de 
Saint Jean au dSbut de septembre; il s'arr§tera d la mi-novembre et ne 
I ach^vera pas: dix semaines pour composer 700 pages sur les douze pre­
miers chapitres, dans sa pauvre mansarde du Vicolo del Pinacolo, utilisant 
pour ce qu'il appeile son ((occupation pieuse» quelques cahiers d'Scolier, 
presque sans ratures, dans un climat de pridre contemplative I L'original est 
aux archives de Chevilly. ..
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ble int6rieur pour y voir plutot sa divine pensee que le sens 
unique et strict de ses paroles. J'ai cru que je retirerai plus de 
profit en faisant de cette manidre. . .

Celui qui a 6crit ces choses n'a fait qu'un peu de theologie 
§lementaire, telle qu'on la voit dans les s6minaires de France; 
encore a-t-il etudie faiblement, et II n'a pas ouvert de livre de 
theologie depuis environ dix ans. Aussi a-t-il oubli6 totalement 
ce qu'il a vu dans son cours. De plus il n'a presque jamais lu 
I'Ecriture sainte avec commentaires, et le peu qu'il a lu dans 
les commentaires, il I'a lu si rapidement, et il y a tellement 
longtemps de cela, qu'il ne peut plus en avoir le moindre sou­
venir.

Dans le moment ou il 6crit ces reflexions, il n'a pas de 
commentaire, de manidre qu'il ne fait que m6diter les paroles 
de Notre-Seigneur dans un petit NOVUM TESTAMENTUM la- 
tin, car il ne salt pas le grec. Tout cela doit faire voir que ce 
n'est pas un homme bien savant dans la science de la th6olo- 
gie; il s'en faut bien qu'il le soit. . .

J'esp6re de la bonte et de la mis§ricorde divines qu'il n'eti 
arrivera de mal a personne, mais que le saint Nom de Dieu 
sera glorifi6 en cela comma en tout et partout, sur la terra 
comma au ciel, par ses anges et ses saints, pendant toute 
r6ternit6. Amen.

Frangois Libermann
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